
Fiche n°7

La paix, fruit du sacrifice rédempteur 
de la croix 

Dimanche des Rameaux



Nous demandons à Dieu de vous combler de la pleine connaissance de sa
volonté, en toute sagesse et intelligence spirituelle. Ainsi votre conduite
sera digne du Seigneur, et capable de lui plaire en toutes choses; par tout
le bien que vous ferez, vous porterez du fruit et vous progresserez dans la
vraie connaissance de Dieu. Vous serez fortifiés en tout par la puissance
de sa gloire, qui vous donnera toute persévérance et patience. Dans la joie,
vous rendrez grâce à Dieu le Père, qui vous a rendus capables d'avoir part
à l'héritage des saints, dans la lumière.
Nous arrachant au pouvoir des ténèbres, il nous a placés dans le Royaume
de son Fils bien-aimé: en lui nous avons la rédemption, le pardon des
péchés.
Il est l'image du Dieu invisible, le premier-né, avant toute créature: en lui,
tout fut créé, dans le ciel et sur la terre. Les êtres visibles et invisibles,
Puissances, Principautés, Souverainetés, Dominations, tout est créé par lui
et pour lui. Il est avant toute chose, et tout subsiste en lui.
Il est aussi la tête du corps, la tête de l'Église: c'est lui le commencement,
le premier-né d'entre les morts, afin qu'il ait en tout la primauté. Car Dieu a
jugé bon qu'habite en lui toute plénitude et que tout, par le Christ, lui soit
enfin réconcilié, faisant la paix par le sang de sa Croix, la paix pour tous les
êtres sur la terre et dans le ciel.
Et vous, vous étiez jadis étrangers à Dieu, et même ses ennemis, par vos
pensées et vos actes mauvais. Mais maintenant, Dieu vous a réconciliés
avec lui, dans le corps du Christ, son corps de chair, par sa mort, afin de
vous introduire en sa présence, saints, immaculés, irréprochables. Cela se
réalise si vous restez solidement fondés dans la foi, sans vous détourner
de l'espérance que vous avez reçue en écoutant l'Évangile proclamé à
toute créature sous le ciel.
           De cet Évangile, moi, Paul, je suis devenu ministre. Maintenant je
trouve la joie dans les souffrances que je supporte pour vous; ce qui reste
à souffrir des épreuves du Christ dans ma propre chair, je l'accomplis pour
son corps qui est l'Église. 

(Col 1,9-24)
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La vision d'un monde en paix, de cœurs pleinement purifiés, de familles
enfin réconciliées est clairement décrite ici comme l'œuvre du Fils:
l'œuvre de sa passion et de sa mort, l'œuvre de son sacrifice rédempteur,
en réparation et en rachat de ce qui divise et blesse: "Dieu a jugé bon
qu'habite en lui toute plénitude et que tout, par le Christ, lui soit enfin
réconcilié, faisant la paix par le sang de sa croix, la paix pour tous les êtres
sur la terre et dans le ciel". 

Le Dimanche des Rameaux, nous avons l'habitude de relire les longs
passages qui décrivent tout ce que le Christ a souffert pour nous. Dans la
passion, nous voyons jusqu'où vont les outrages, jusqu'où va la
méchanceté, jusqu'où va l'injustice et le scandale: voilà un homme qui n'a
fait que le bien, qui a soigné les malades, guéri de multiples infirmités,
relevé les personnes, délivré des possédés, pardonné à des pécheurs… et
qu'un de ses amis va trahir, qui va être accusé sur la base de faux
témoignages, que les grands-prêtres vont condamner à mort au lieu de
servir, que le pouvoir politique va livrer au lieu de protéger, que la foule va
rejeter au lieu de soutenir, qui va être supplicié alors que la grâce est
accordée à un assassin, etc… Dans la passion, on voit se déployer jusqu'à
l'extrême, et tout en même temps, tout le mal qu'on peut faire à
quelqu'un… et, qui plus est, quelqu'un qui est totalement innocent ! Quelle
injustice ! Quel déferlement de haine et de méchanceté !... et pourtant…
c'est l'inouï de l'œuvre de Dieu… "il n'ouvre pas la bouche" (Is 53,7), il ne
réplique pas au méchant, il ne demande pas à son Père de faire intervenir
"douze légions d'anges" (Mt 26,53) pour le soutenir… il endure jusqu'au
plus grave, afin que son sacrifice rachète la faute de tous ceux qui se
sont rendus ainsi coupables. "Dans sa chair, il a tué la haine" (Ep 2,14).
"Nous l'avons méprisé, compté pour rien, alors que c'étaient nos
souffrances qu'il portait, nos douleurs dont il était chargé" (Is 53,2-3).
"Nous pensions qu'il était frappé, meurtri par Dieu, humilié. Or, c'est à
cause de nos révoltes qu'il a été transpercé, à cause de nos fautes qu'il a
été broyé. Le châtiment qui nous donne la paix a pesé sur lui: par ses
blessures, nous sommes guéris" (Is 53,4-5).
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Le chemin que Dieu a choisi pour apporter la paix est le chemin du
sacrifice: le chemin qui répond à l'injustice en supportant, en offrant, en
réparant, en intercédant. "Nous, nous avons ce que nous méritons"
constate le bon larron, suspendu au bois du gibet en même temps que
Jésus, "mais lui, il n'a rien fait de mal !" (Lc 23,41). Ce constat étonnant va
le pousser à exprimer une prière suppliante: "Jésus, souviens-toi de moi,
quand tu viendras dans ton Royaume" (Lc 23,42)… et le centurion qui est là
–et est certainement un "dur à cuire"– ne peut s'empêcher de dire:
"Vraiment, cet homme était le Fils de Dieu" (Mc 15,39). L'inouï de Dieu est
de réparer l'injustice, de proposer la paix en prenant sur lui-même tout le
poids de la faute.

Dans une homélie à Cologne –en 2005–, le Pape Benoît XVI expliquait
comment, par le don de son corps et de son sang, Jésus initie "un
processus de transformations dont le terme ultime est la transformation
du monde". En "acceptant sa mort au plus profond de lui-même, Jésus la
transforme en un acte d'amour. Ce qui, de l'extérieur est une violence
brutale –la crucifixion– devient de l'intérieur l'acte d'un amour qui se donne
totalement". "La violence se transforme en amour, et donc la mort en vie".
"La mort est, pour ainsi dire, intimement blessée, de telle sorte qu'elle ne
peut avoir le dernier mot". Le processus de transformation que le Christ
initie est le processus d'un don qui ne laisse pas au mal sa victoire, mais
le dépasse et peut ainsi donner la paix. Il "fait la paix par le sang de sa
croix, la paix pour tous les êtres sur la terre et dans le Ciel".

L'eucharistie actualise et nous rend présents à ce don total et rédempteur
qui a fondamentalement transformé l'humanité, la répare et la relève. A la
source qu'est ce sacrement, on peut aussi trouver nous-mêmes les
forces pour œuvrer dans le sens de la paix.

A la fin de l'épître aux Colossiens sus-citée, Saint Paul indique comment,
en supportant lui-même une part d'épreuves et de souffrances, il participe
modestement à l'œuvre du Christ qui apporte la paix. En acceptant nous    
.
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Prier
Pour que la haine et la méchanceté soient transformées de l'intérieur par
des actes qui lui opposent le don, l'abnégation, l'offrande, le pardon.
Jeûner
Offrir une épreuve, un sacrifice, une souffrance en désirant qu'elle
transforme le cœur de quelqu'un qu'on peut légitimement appeler "ennemi".

Aimer
Communier amoureusement lors de la messe –ou par le désir si on ne le
peut– afin que l'amour même de Dieu vienne continuer son œuvre de
transformation en nous et dans le monde.

En groupe
- Réagir au passage ci-dessus (Col 1,9-24) – Qu'est-ce qui est dit du Christ ?
Qu'est-ce qui est dit des Colossiens ("avant" et "après") ? Qui les a
transformés ? Comment Paul y participe-t-il?
- Comment comprenons-nous cette parole "Celui qui veut être mon disciple,
qu'il prenne sa croix chaque jour et qu'il me suive" (Lc 9,23) ? fatalisme ?
résignation ? action ? sens ?
- Quel sens a pour nous la participation à la messe ?
- Quels exemples des saints nous ont-ils donnés, qui ont transformé la
haine en amour, en paix?

aussi la part de souffrance qui nous est proposée, en choisissant
librement d'endurer avec patience telle ou telle épreuve qui nous arrive,
nous ne voulons pas devenir comme les stoïciens –qui cherchaient à se
rendre insensibles à la souffrance–, mais, les yeux fixés sur le Christ,
nous voulons apprendre comme lui à transformer ces conséquences du
mal en œuvres qui apportent la paix… avec la victoire proche de Pâques!

En nous confiant à la Sainte Vierge: Marie, Reine de la paix, prie pour
nous !


